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Raid  Valais 2007         SLAT

27 Avril –5 Mai  2007
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Participants :

Francis Druilhe, Guillaume Dageville (Guigui),  Jean Hamelin (Jano) , Benjamin Moya (Benji), Nicolas Morin (Nico) , Francois Pfindel, Robert Guiraud (Bob), Dionisio Olalla  (Dioni) et moi.

La mise en place d’un itinéraire a été un peu compliquée cette année, surtout avec le manque de neige qui a fait que le premier refuge prévu (Cabane Brunet) a fermé plus tôt que prévu. La reconfiguration finale retenue était intéressante aussi.. 

Ce raid fut une première pour Nico et François.

Le principe du mini-bus ayant été retenu cette année encore , on se retrouve tous au parking du TOAC vendredi 27 Mai à 13h30.  L’opération de transfert des chargement des voitures personnelles au bus ne prend pas trop de temps et finalement tout rentre correctement : ski, sac à dos, cordes, tentes et matos pour un plan B, chaussures etc…. 

Route tranquille et animée par les plaisanteries  de chacun. Enfin , de certains plus que d’autres.. !! 

On arrive à 21h au gîte « Le Chamoniard Volant » à Chamo(nix). Pas mal comme adresse, l’accueil est cordial, les douches chaudes, mais les lits grincent, bon , tant pis , de toute façon on ne va pas y rester bien longtemps. (19€ pour la nuit et le pdj)

Repas tartiflette en ville .Pas un chat dans les rues. 

Samedi matin le départ est donné à 7h30 pour Arolla en Valais.  Pas l’ombre d’un douanier à la frontière, (donc pas de plaisanterie du style, « ben va falloir qu j’regarde tout câ, moi »!! en reluquant sur la montagne de sacs à dos ds le coffre)  et un peu moins de 2h plus tard nous voilà au fin fond de cette vallée un peu perdue d’Arolla. Le village est petit, au pied du mont Collon et du Pigne d’Arolla. L’ambiance commence tout de suite à s’installer. On grimpe en camion au plus haut du village-station, au départ du chemin pour la cabane des Dix.  De neige, point, par contre le soleil est là bien présent. Et bien agréable.  On charge donc les baudets, Benji bon dernier. Bon qu’est-ce tu fabriques Ben ??? Vingt Dieux, c’est bien lourd tout ça. C’est clair que les skis , c’est mieux aux pieds que sur le dos !!
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Allez zou , on y va, c’est parti pour 8 jours (du moins le croyait-on )

Apres quelques instants , on rejoint la neige et on chausse nos ustensiles pour remonter dans cette station de ski blottie au pied du Pigne d’Arolla, montagne fétiche de la région. Montée facile sous le soleil printanier qui donne quelques rougeurs aux peaux sensibles.  Le Pas des Chèvres se profile à l’horizon et nos bêtes de courses nommées Dioni, Benji et Francis ne peuvent s’empêcher de donner un P… de coup d’accélérateur  pour finir en trombe !! Ca commence bien…..  Ce col est très facile sur le versant Arolla et absolument vertical sur le versant de la Cabane des Dix .
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Une échelle de 40m permet de prendre pied sur le glacier du mont blanc de Cheilon qui en impose avec sa superbe face nord.

Petite traversée et nous voilà rapidement au refuge ( pardons à la « cabane » : la seconde de Suisse par sa fréquentation !!)

A noter pour le gag que le CAS a nommé un ancien gérant de MacDo pour tenir ce refuge. Et contre toute attente , le résultat est bon. Un peu pince sans rire mais très bien..

Apres midi glandouilleuse , et aussi studieuse puisque on a mis à profit ce temps libre pour cultiver nos sciences des mouflages, nœuds divers, corps morts et rappels sur piolets éjectables (expérimenté plusieurs fois, et ça marche !!). Apprentissage pour certains et révisions pour d’autres : excellente après-midi. 

Foule au refuge autour du premier repas pantagruélique d’une longue série.

Dimanche matin : lever 5h15 comme tout le monde dans le refuge ! direction , le Mont Blanc de Cheilon. Les débuts sont faciles en direction du col de Cheilon. 
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    On est  presque les premiers !! pas mal ? non ?  En passant sur le versant Ouest , la fraîcheur nous rattrape et on commence à grimper sur le glacier séparant la Ruinette du Cheilon,. Beauté des séracs et des crevasses., ambiance alpine. On reste sagement sur les traces faites par nos prédécesseurs et sans difficultés on arrive au « Sommet d’hiver », c’est une pointe neigeuse facile, séparée du vrai sommet par un colet une arête mixte qu’il n’est pas question de ne pas faire .Allez au boulot, crampons aux pieds, cordes dans le sac et c’est parti. 

Superbe arête aérienne, peu difficile mais bien effilée de chaque côté. Vaut mieux pas s’en coller une ici,…
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Le final est en rocher , II/III. On a sorti les cordes vu l’exposition et l’incertitude sur la qualité des rochers. Bons exercices d’assurage en mouvement…Un « collant-pipette » traînait par là, tout de jaune fluo vêtu, paraissant fort dépourvu, quand il s’aperçu que l’escalade en descente et tout seul au dessus d’un bel à-pic, c’est pas aussi facile que ça, et que même ça commence à stresser sérieusement le sportif de haut niveau qu’il est…Bon on lui donne un coup de main avec une corde salvatrice , et on rigole bien (juste un  peu, allez. )

Sommet fabuleux, vue grandiose sur tout le Valais , depuis le Mont Blanc jusqu’au Mont Rose. Tout le monde arrive en haut au bout de sa corde. Voilà une belle première réalisation. Séances photos et redescente. 

Second repas pantagruélique (3 fois de la soupe, 2-3 fois du plat de viande et légumes…), à ce rythme, on va grossir. Et c’est là qu’on va régler notre dû au tenancier de ce méga-refuge en lui disant qu’on part pour la cabane de Panossiere en passant par les cols de Vasevay et d’Otannes.. il nous regarde bouche bée …. Et nous dit , «  mais vous savez , il y a des cabanes encore plus loin si vous voulez.. ! vous pourriez aller directement à Valsorey aussi…. » un peu incrédule qu’il était de la longueur de l’étape promise pour le lendemain. Ca va chauffer ça, c’est sûr . On lui demande donc de nous donner le pdj plus tôt . Ceci est une entorse sérieuse au fonctionnement de ce refuge où tout le monde se réveille et se couche en même temps !!

Lundi matin :  Ze big Day !!!!    Le fait de se lever plus tôt fait que nos Suisses endormis se mettent aussi à se lever n’y comprenant pas grand chose et se demandant bien pourquoi ces gugus de Français sont en train de manger à des heures comme ça.. Bref on a foutu le bronx dans ce refuge ! 
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Départ entre chien et loup en descente douce sur neige pas douce du tout ( plutôt du style gelée), vers le lac des Dix.  Passage entre barres de rochers et pelouses pour y arriver. Il nous aura fallu plus d’un heure.. De là on voit bien le sommet de La Salle sous lequel il va falloir passer pour atteindre le premier col. 

Montée au soleil dans des reliefs tout faciles et sympathiques jusqu’à atteindre les pentes raides sous ce sommet .[image: image5.jpg]


 Là , ça grimpe bien et la traversée est un brin expo aux chutes de pierres et en plus la neige n’est pas tout à fait idéale (surtout pour faire la trace.) Mais l’ambiance est superbe avec le Cervin , le Weisshorn, la Dent Blanche et tous les  beaux sommets du Valais en arrière plan. 
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On s’espace donc largement  et peu à peu tout le monde arrive au col de Vasevay 3235m d’altitude. Panorama digne d’un sommet sur tous les environs, et surtout sur la suite de l’itinéraire de la journée , aïe, aïe, aïe  que ça va être long ! Et la descente qui doit être la plus belle de toute est bien peu enneigée !
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Ca commence même par de la neige franchement tollée et ce n’est pas du goût de tout le monde ! C’est raide au départ  puis ça devient plus tranquille mais les cuisses chargent vue la dureté du revêtement . Très belle ambiance qui malheureusement va s’arrêter trop tôt vers 2400m d’altitude faute de neige et commence alors une (très)  longue descente ski sur le sac qui nous amène finalement vers midi dans le fond de la vallée (environ 1700m) sous les mélèzes à l’ombre accueillante.[image: image8.jpg]


 ½ h de pause bien méritée avant d’attaquer la suite du programme qui promet des réjouissances de taille. Le temps est encore beau mais de gros nuages foncés apparaissent au sud sur le lac de Mauvoisin. 

On décide de prendre un petit sentier marqué sur la carte mais qui n’abouti nulle part. Apres un départ très raide en sous-bois, on s’embarque dans un bartasse, comme on n’en a jamais vu. 

Des arbres jeunes en entremêlés, avec une pente non négligeable, nous obligent à des contorsions invraisemblables avec nos skis sur les sacs !! et ça dure un paquet de temps cette plaisanterie !….. On fini par en sortir en y ayant laissé une énergie non négligeable . 

Revoilà le vrai chemin enfin, sans neige qui nous mène vers les hauteurs et Francis prend la tête. Et la fatigue commence à se faire sentir sérieusement , pourtant on n’est pas rendu !!! c’est moi qui vous le dit .

Chaussage des ski vers 2100m, sous un temps menaçant de plus en plus.  Francis nous embarque dans des pentes inavouables !! puis se calme.. Finalement le temps nous épargne et  le soleil fini même par revenir pour nous encourager  … Et on en a bien besoin… Avec un total de 2100m ( au minimum ) de dénivelé positif , c’est une journée …. Un peu longue….. L’arrivée au col d’Otanne (2835m) est grandiose , nous découvrant tout le massif des Combins et de l’immense glacier de Corbassière devant nous. Repos mérité et émotion bien gagnée pendant quelques instant
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Fatigué, François ??

Courte descente facile pour arriver sans plus d’encombre au refuge de Panossière  chez les amis « Maxime et Jeannine ».

Voila une journée un peu monstrueuse, c’est sûr , mais qui fait voyager. On change de monde , on voit beaucoup de paysage, on en bave un max… bref journée inoubliable !!

Nous voilà rendu chez Maxime et Jeannine , 

Ah Maxime & Jeannine ! …. , quel couple formidable ! à un âge bien avancé, à deux pour tenir cette cabane ? quel mérite ! surpeuplée de montagnards réclamant tour à tour une bière, un coca, un thé, un génépi. !! et tout ça à faire payer en bonne monnaie suisse , non ! pas sur la note du groupe , tu comprends bien…enfin, quoi.. Rigueur et économie sont les maîtres mots de la cabane , qu’on se le dise !…. l’heure c’est l’heure et un sou est un sou, Ah Mais !..

N’empêche  qu’on y a mangé une viande extraordinaire….. comme quoi…. Faut pas trop médire..

Mardi :
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 Gd Combin : c’est PdJ à 3h. pas à discuter.  Météo= brouillard et petite neige. Mais c’est pas grave les azimuts et les points GPS ont été préparés la veille. Départ donc dans l’obscurité et le coton. Le glacier se remonte bien , peu à peu le jour arrive et le brouillard se dissipe. On arrive tranquillement au plateau des Maisons Blanches vers 3400m au pied du couloir du Gardien . Le temps reste couvert et  il neige de temps en temps.  Crampons aux pieds , c’est parti pour cette belle voie. 

Début sans encombre, puis la glace sous-jacente devient un problème et oblige à poser des broches. Le rythme se ralenti donc. Et après que la première cordée soit arrivée presqu’en haut du passage, nous décidons de faire demi tour. Sage décision surtout que ce type de terrain n’est pas familier pour tout le monde ….
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Une longue main courante pour faire descendre tout le monde  au pied des difficultés et nous revoilà aux skis. LE grand Combin sera pour une autre fois.

Mais attention , ce n’est pas fini. On monte au col de Meitin. Puis grande descente bien raide versant sud. Le début est carrément inskiable, mais ça s’arrange vite  en même temps que le temps se dégrade !! Beau couloir . Arrivée sous la neige au super refuge de Valsorey.

Accueil excellent par un guide-gardien très sympa. Refuge à taille presque pyrénéenne (40place). Poêle pour faire sécher les affaires…. Impeccable. Ah, oui,un détail : sauf les chiottes qui ne sont pas vraiment impeccables ( surtout par vent fort) 
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Le temps continue à se dégrader. neige et vent

Mercredi
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Temps pourri, vent fort de sud. Neige abondante, visi faible. La corniche en haut du couloir qu’on devait prendre a dû encore grossir.  La grande descente sur la glacier Durand, sans visibilité ni trace pourrait nous prendre un certain temps, surtout que le mauvais temps est annoncé pour 2jrs.
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Décision prise d’abandonner  et de descendre.. Il neige de plus en plus fort !!  

La descente à ski s’arrête à 2600m faute de neige (ancienne) au sol. Mais il est tombé vite 20-30cm de fraîche.  [image: image38.jpg]
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Les photos parlent d’elles mêmes. 1500m de la sorte jusqu’à Bourg Saint Pierre où on arrive sous une pluie battante !
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Commence le trafic nécessaire pour récupère le camion qui est à Arolla. Finalement on opte pour un taxi qu’on partage avec des Grenoblois jusqu’à Martigny .Il nous en coûte tout de même 160€ pour aller jusqu’à Arolla !! Et pendant ce temps-là le reste de l’équipe s’empiffre au resto et picole pour passer le temps et se consoler. Ils se sont bien consolés, je vous le dit.. ;
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Et ce soleil qui revient , cet enfoiré ! maintenant que le minibus est arrivé, le soleil sort , généreux et chaud..  qu’est –ce que c’est que ce cirque ?… On se change sur la place du village, en étalant notre merdier au maximum, puis on file vers Chamonix (« Chamo » pour les connaisseurs) et notre gîte du Chamo Volant. 

Repas tartiflette pour Jano et moi ( qui n’avions pas mangé, nous !, à midi) et salade pour les autres.

Passage à la maison de la montagne pour décider de la course du lendemain.  Finalement , après discussions, et consultation de la météo et des oracles, c’est l’aiguille  d’Argentière que nous retenons  avec un accès par les Grands Montets.

Jeudi :

Brume puis beau temps. Téléphérique des Gds Montets, et la magie opère toujours : les Drus, le Mont Blanc, la Verte, l’Aig. d’Argentière !! rien à dire , c’est toujours aussi envoûtant. 
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Rapidement on découvre le glacier d’Argentière avec sa couronne de sommet fabuleux ourlée de nuage rentrant d’Italie et de Suisse. Pour plusieurs d’entre nous c’était la première visite sur ce secteur : admiration. !!
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Belle descente ( à condition de rester ds les traces, n’est-ce pas ??!!)

Puis direction le col du Tour Noir. Rapidement Benji et Dioni  n’en peuvent plus, il craquent  complètement et passent devant à une vitesse supersonique pour arriver au col longtemps avant tout le monde. Belle montée au soleil et descente en poudre pour la partie haute. Un régal. Tout ça sous les contreforts sud de l’Aig. D’Argentière, aiguilles et clochers rouges, mini capucins et couloirs à foison…..

A la descente, ceux qui vont trop vite et n’attendent pas de savoir par où on passe pour rentrer au refuge simplement en seront quittes pour remonter du glacier au refuge !! 

Accueil au refuge d’Argentière :  On s’y pèle. Puis une douce musique zen nous enveloppe .. mais il fait toujours aussi froid et rien pour faire sécher les affaires.. « Mettez pas vos pieds sur les bancs », « ne vous asseyez pas sur les tables »…. « Mais m’dame on fait rien de mal » et « on est tout seul en plus »… « veux pas savoir »…  bon on se calme, la musique Zen refait son effet…

Deux espagnols en recherche de couloir  et presque du pays de Dioni discutent un bon moment ensemble.

Pour Vendredi  la météo dit : bouché le matin puis bâché l’aprem ! C’est quoi la différence ?   ben bâché , c’est comme bouché sauf qu’il y a des précipitations en plus !!  Ah, bon….

Vendredi

Lever 6h après une nuit fraîche ( ah, les couettes suisses sont bien loin) [image: image15.jpg]


 Dur le réveil ? François ? Guillaume ?

Effectivement, c’est bouché (pas encore bâché !). 
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La montée à l’Aiguille d’Argentière se déroule dan un cadre grandiose. Le glacier du milieux est enserré dans deux murailles hérissée de tourelles, bitoniaux, clochetons… pas de soucis pour cette montée.
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La neige fait son apparition et le temps devient sérieusement bâché ! pourtant on n’est pas encore en après midi….

La rimaye nous oblige à pose une main courante sur ancrages fait pas des ski.. On n’y voit plus grand chose. … Décision prise de laisser les ski ici pour tout le monde sauf pour Jano qui va avoir el privilège de se faire cette descente somptueuse. 
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La pente est soutenue et fort  enneigée (40-50cm de neige fraiche) jusqu’au sommet , environ 400m de dénivelé ! 
Toute l’équipe au sommet pour la photo dans le brouillard .

La descente s’avère pour Jano un festival.  Quel veinard… quel style… ô not’ maître à tous !!
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Bon on arrive a la rimaye et puis tout le monde se régale à son tour dans une neige excellente , malgré un visi moyenne.

Bientôt, voici le glacier d’Argentière, toujours sous la neige, puis la traversée pour rejoindre le Lognan par les pistes détrempées de la station. 1h40 pour faire les 2000m de descente depuis le sommet ! 


Téléphérique jusqu’à Argentière et c’est fini .

Terminé le raid, fini la neige  et les sacs à dos lourds, finis les réveils matinaux et les grosses bouffes des refuges. Finies les découvertes des nouveaux paysages et nouveaux sommets, les questionnements sur les itinéraires et les risques des glaciers.

Beau voyage malgré les contraintes météo .

